POINT  DU  JOUR. 

G U 

XA  CABALE  RENVERSÉE. 

Li  croirc^-vous  * races  futures  ! 

Malh. 


EtLE  vient  d’avorter,  cette  épouvantable 
conrpiration  qui  réduifoit  Paris  en  cendres, 
couvrait  la  France  de  fang  ! 

Cinquante  mille  hommes  , cent  pièces 
de  canon  , fix  mille  brigands  & fix  Prin- 
ces dévoient , lundi  , renverfer  cet  Em- 
pire de  fond  en  comble. 

Les  Etats- Généraux  affemblés  alloient 


être  mafFacrés  ; nous  voyions  les  «lailbns 
des  Patriotes  brûlées  , les- bibliothèques  pu- 
bliques livrées  aux  flarïiiries  , le  Palais- 
Royal  pillé  , dévôlié , faccagé. 

Tout  étoit  prêt  : les  torches , les  poi- 
gnards , les  gibets  & la  craie  fatale  qui 
, dévouoit  nos  têtes. 

Déjà , dans  la  nuit  du  Dimanche  , au 
moment  où  les  affaffins  defcendoient  de  la 
montagne  de  Montmartre  pour  nous  affail- 
lir,  au  moment  où  les  bourreaux  enrégi- 
mentés fe  répandoient  comme  la  lave  des 
volcans  , dans  les  Champs-Elifées  : dans 
ces  heures  fanglantes  , les  bandits  de  V er- 
failles  chantoient , dans  une  brutale  orgie , 
la  fuite  de  M.  Necker  , & la  profcription 
de  tous  fes  partifans  ; ils  danfoient  , les 
fcéîérats  ! au  bruit  de  la  mufique  alleman- 
de : telle  fut  la  préface  de  la  Saint-Bar- 
thelemy. 

Une  énergie  fubite  s’empare  de  tous  les 
efprits  ; on  fonne  un  toclin  général.  La 
liberté , pour  ainfi  dire  en  enfantement , 
pouffe  un  cri  qui  reffufcite  le  patriotifffle 
dans  tous  les  cœurs. 
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Les  Temples  fe  rempliffent , non  de  fem- 
mes en  pleurs  , mais  de  Citoyens  armés  » 
&.  déterminés  à vendre  chèrement  la  vie, 
qu’on  veut  lenr  arracher.  Pendant  toute 
cetre  nuit  défaftseufe  , ces  hordes  barba- 
res qui  ne  Ibrtent  de  la  Germanie  que  pour 
le  renverfement  des  Trônes , ne  ceffent  de 
courir  nos  rues , faifant  feu  fur  le  Peuple 
& fur  fes  afyles. 

Les  Gardes-Françaifes  fe  rangent  du  côté 
de  ce  bon  Peuple  ; ils  ne  défertent  pas  leurs 
drapeaux  ; ils  marchent  fous  l’étendard  de 
la  Patrie  ; ils  combattent  ^ ils  dilperfent 
ces  étrangers  féroces. 

A la  place  de  Louis  XV , aux  Boule- 
vards , aux  Barrières  , ces  miférables 
Pandours  fouloient  le  Peuple  aux  pieds  de 
leurs  chevaux.  Leur  Chef,  digne  rejeton 
O une  famille  toujours  ennemie  des  Bour- 
bons ôc  des  Français  ; leur  Chef,  à jamais 
exe'crable  .&  vil , fondoit , le  fabre  à la 
main , fur  les  enfans  ; & violant  le  jardin 
de  fon  Roi  , nous  lavons  vu  maffacrer 
lâchement  un  fojble  vieillard  , qui  lui 
tenddt  les  bras.  ‘ A 2 


Cependant , le  Lundi , un  bruit  fourd 
fe  répand  à Verfailies  , que  cent  mille 
Citoyens  armés  , vont  fondre  fur  le  Châ- 
teau , nbn  pour  attaquer  le  meilleur  &c 
le  plus  trompé  des  Rois , mais , pour  fe 
failli,  des  Chefs  de  cette  formidable  conf- 
piration.  Ce  bruit  heureux  fauve  Paris  &: 
la  France.  La  terreur  s’empare  de  tous 
ces  Catilina  &c  de  leurs  dignes  amies  .*  la 
défeâion  des  Troupes  achève  de  les  abattre. 

• Ils  apprennent , en  quelques  heures  9 
une  foule  d’événemens , tels  que  l’hiftoire 
des  heureufes  témérités,  n’en  offrit  jamais 
la  réunion. 

Le  Camp  des  Allemands , diflipé  , les 
Invalides  , forcés  » le  Canon  9 en  notre 
pouvoir , la  Baftille  emportée  d’affaut  en 
quatre  heures , les  têtes  fanglantes  des 
traîtres , promenées  par  la  Ville  ^ au  bout 
d’une  pique  : enfin,  une  Garde  de  cent 
mille  Citoyens,  fubitement  levée , ordon- 
née 9 portée  ; un  Confeil  de  Ville  , per- 
manent , nuit  & jour  ^ fans  défemparer  j 
le  canon  conquis , placé  à toutes  les  bar- 
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rières  , à tous  les  Ponts  de  la  Capitale  ; le3 
Etats  conftanament  & imperturbablement 
afTemblés  pendant  foixante  heures  ; voilà 
le  grand  ,1e  terrible  fpeâacle  qu’offrit  cette 
Nation  impétueufe.  Toutes  les  délibéra-, 
tions  , toutes  les  réfolutions  furent  promp- 
tes , furent  fages.  L’aâiviié  du  Confi^il  , 
l’harmonie  des  Chefs  des  Diftriâs  , l’in- 
fatigable docilité  de  la  nouvelle  Milice 
fe  foutenoit  nuit  & jour.  Et  quels  Jours/ 
quelles  nuits , Grand  Dieu  ! il  faut  avoir  été 
te'moin  de  cette  fombre  illumination , de 
ce  farouche  hlence  , de  ces*  mouvemens 
fourds  & lointains  , qui  réveilloient  les 
craintes  les  plus  finiftres  ; il  faut  avoir 
éprouvé , pendant  quatre  jours , ces  fen- 
fations  rapides  & convulfives  , pour  fentir 
Fimpuiffance  de  FexprelEon  , qui  tente 
de  le  retracer. 

C’efl:  aux  plumes  énergiques  de  Mira- 
beau, des  Lally,des  Clermont , à configner 
ces  faits  à la  Poftérité.  Ah  / qu’ils  fe  hâtent 
de  dévouer  à l’exécration  de  tous  les  fiè- 
cles  les  lâches  & fanguinaires  Miniftres 
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complices  de  ces  projets  infernaux.  Ce 
grand  alTaffinat  de  tout  un  Peuple  , for- 
fait que  Caligula  n’avoit  que  defiré  , quel- 
ques minutes  plus  tard  il  alloit  être  exé- 
cuté !... 

Les  perfides  ! on  dit  qu’ils  n’avoient 
pas  rougi  d’aCocier  à leurs  ténébreux  com- 
plots nos  éternels  ennemis  .... 

On  devoit  ouvrir  les  maifons  de  force  - 
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& déchaîner  fur  nous  tous  ces  tigres. 

La  Baftiile  aurolt  protégé  de  fon  feu  le 
feu  de  la  troupe  ennemie. 

Ce  chemin  qu’on  traçoit  à Montmar- 
tre , fous  prétexte  d’occuper  les  malheu- 
reux , terminé  le  Samedi  , offroit  pour  le 
Dimanche  un  fentier  facile  & une  affiete 
foudroyante  à cinquante  pièces  de  canon, 
qui  , par  Saint-Denis  , feroient  arrivées 
fur  la  hauteur  funefte  qui  nous  a menacés 
tant  de  fois.... 

Grâces  immortelles  foient  à jamais  ren- 
dues au  Dieu  proteâeur  de  l’Empire  Fran- 
çais ! 

Honneur  & gloire  au  courageux  défen- 
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feur  de  la  Patrie  ! Honneur  & gloire  à ce- 
lui qui  5 le  premier  , nous  a fait  courir 
aux  armes  , & repouffer  , avec  une  in- 
croyable vigueur  , ces  affaffins  enrégimen- 
tés , qui  5 gorgés  d’or  & de  vin  dans  Ver- 
failles  , avoient  juré  de  nous  exterminer 
dans  cette  nuit  effroyable  ! 

Infâmie  , opprobre , exécration  éternelle 
à la  bande  ariftocratique  , à ce  monftre 
aux  cent  têtes,  qui  vient  d’expirer  en  ru- 
giffant  fous  le  bras  viûorieux  de  la  liberté  ! 


Infeription  nouvelle  pour  la  porte  de  VAr final. 


Ætna  hæc  jam  Populo  Vulcania  tela  miniftra  ^ 
Telâ  Tyrannorum  debellatura  furores. 


